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PREFACE 


Il Y a déjà longtemps que s~est avérée la nécessité de 
cerner les différents maux qui affectent le basket-baIL national 
depuis quelques années. 

Certes certaines personnes du milieu 1 ont déjà eu • 
oeuvrer pour trouver des solutions, mais il reste que la 
situation ne semble pas s'améliorer; au contraire. 

Etant étudiant optionnaire de basket-bail. 1 ~Institut 

national supérieur d éducation populaire et sportive 
(I.N.S.E.P.S.) de Dakar, je me sens le devoir d ~apporter ma 
contribution aussi modeste soit-elle, pour le développement de 
cette discipline. 

Ce document , loin d'étre un recueil de réponses~ ou de 
solutions miracle. a tous le. problèmes, n"est en vérité qu"une 
analyse qui se veut critique et objective , avec un certain 
nombre de propositions ~ qui, je le souhaite, aideront le 
basket-baIl sénégalais à reconquérir les titres perdus, et • 
deveneir plus compétitif à l'échelon mondial. 

Si je réussi • apporter des élements positifs dans la vie 
du développement du ba.ket-ball de mon pay., je me sentirais 
pleinement récompensé et heureux. 



Méthodologie 1 

-

Ce document loin d~.tre un mémoire scientifique, c'est 

• dire à caractère expérimental, n"est que la traduction de 
convictions personnelles qui sont le résultat de plusieurs 
observations~ enqu~tes, interviews de personnes impliquées dans 
le milieu sportif de notre pays, en général, et pour certains 
d"entre eux dans le basket-baIl. 

Elle a .té effectuée dans différents clubs de la région 
de DAKAR et a porté sur les formes d1entrainement, le déroulement 
des compétitions des petites catégories. 

Elles ont porté sur l'organisation du basket-baIl, la 
politique sportive sénégalais., les problèmes du basket-baIl 
sénégalais, et ont eu lieu au ministère de la jeuness. et des 
sports, • la fédération sénégalaise de baSket-baIl, • l'O.R.T.S 
à l'I.N.S.E.P.S. et quelques fois aux domiciles des personnes 
sCll1 i cl. "l':.41es .. 

L"ensemble des résultats et renseignements obtenus nous 
a conduit à faire une analyse de la situation et nous a amené 
aussi • faire, des propositions de solutions~ pour rendre notre 
basket-bail plus compétitif. 

Ce travail connaft des limites, surtout au niveau de la 
documentation. Nous constatons avec beaucoup de regret qu'il est 
impossible de retrouver trace de réformes sportives qui ont 
marqué le sport sénégalais au sein des instances comme la 
bibliothèque du ministère de la jeune.se et de. sport. et à la 
F.S.B.B. Seule la réforme de Monsieur François Bob fait exception 
à c:et.t.e rèç;jl Ef~. 

- Un chapitre portant sur "l'organisaticn du ba.ket-ball 
dans les autres pays '1 a été éliminé pour manque d~infcrmatiens. 
En effet deux pays avaient été choisis = Il s'agit de la C6te 
d'Ivoire et du Zaire. 

Les lettres envoyé.s, au ministère de la jeunesse et d.s 
sports de la COte dlIvoire et à "l"association Zairoise de basket 
cio département de 1. J.M.P.R. sports et loisirs 71, Avenue de la 
justice B.P 9541 Kinsha•• ", sont restées ••ns .uite. 

Nou. regrettons b.aucoup l"absence de ce chapitre qui 
aurait pu apporter d'autres éléments de comparaison~ dans la 
recherche d.. cause. de la contre performance des équipe. 
nationales s.négal.i.... Neu. nous sommes alors intéressé. aux 
seuls facteur. intern•• qui présentent sans nul doute un rapport 
avec la crise .ctuelle du basket-b.ll de notre pays. 
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INTRODUCTION 


GENERALE 




Intoduction : 

Le basket-bail est un sport collectif inventé par James 
Nai.mith.II est aujourdPhui après le foot-bail, la discipline 
sportive la plus populaire au S~négal. 

Comme beaucoup de sports adoptés~le basket-bail est arrivé au 
Sénégal, grace • l"action conjuguée des militaires et des 
missiennaires catholiques entre 1910 et 1913.Les militaires le 
pratiquaient dans leurs camps(l). 

Les 	premiers clubs furent : 
- L~U.9.T.D. (l"union sénégalaise des tireurs de dakar) 
- Le C.N.D. (club nautique de Dakar) 
- La Jeanne d~Arc (1921) 
,- L"U .. !:). lOI Cl "t.tnion spc)d:ive indigène) 

Le F.F.8. (le foyer France Sénégal) 
- L~U.8.G. (l"union sportive Goréenne) 

En 1939 le collège St Michel signe son entrée dans 
l"histoire du basket-ball sénégalais et deviendra très vite, un 

foyer d"animatien dynamique pour cette discipline spertive,sous 
la direction du frère Emmanuel. 

Depuis la prestigieuse tournée de la sélection d "Afrique 
occidentale françaiseCA.O.F.) en 1950, cemposée de joueurs d. 
Dakar,cette sous-région n'a cessé de s"affirmer et d"élever sen 
niveau dans les compétitions africaines. 

La tournée de la selection de I~A.O.F a donné les résultats 

-
suivants 


00' A.O.I::~. bat Dahomey 6.lj, • 1<:? 

,~. ()n 1::'" bat Dah C'.>m€,?y 72 à :22 

A. DIO 1:::'" bat COte~ d":Cvclire 6F.3 cà 29 

~o 

.'0 

A.Cl.F:'" bat r::;Ul. née 71 • ::::';7 
A partir de 1960 avec l'accession de beaucoup de pays. la 

souveraineté internationale, cette discipline qu'est le basket­
baIl ~connaitra une meilleure erganisation avec des compétitions 
tel que le Championnat d"Afrique des nations ,dont la première 

édition a eu lieu en 1962 pour le. garçons et en 1966 pour les 
filles.Face • cette nouvelle situation~ le. gouvernements 
africains~vont définir des politiques sportives. 

C "est ainsi qu"au 8énégal durant la première décennie de 
l'indépendance , les divers cl.ssements des équipes nationales 
sénégalaises ont engendré différentes réformes sportives. 

Au basket-baIl. les équipes nationales sénégalaises ont 
commencé à ~tre figure de proue. partir de 1968 et cel. jusqu"en 
1980 chez les garçons et jusqu'en 1984 chez les filles. 

A partir de ce. dates ~ un climat d'incertitude. de 
lassitude~ et de baisse de performance s'installe au sein de nos 
sélections nationales, en particulier, l'équipe masculine. 

Nombre de personnes des milieux propres. notre basket-bail 
assimilent ces revers de la médaille .:\\ l"exode de nos joueurs 
vers d"autres cieuH, surtout en France pour des raisons diverses. 

L"exode est un fléau social qui saigne depuis quelques an­
nées le sport sénégalais en général et le basket-bail, parti ­
(:ul i ènzH'llent, ft 

Ce phénomène .st-il récent? En quei peut-il constituer un 
handicap peur notre basket-bail national? 
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l·eKede est-il l~unique respensable de cette situaticn ? 
Pourquci cette crise actuelle du basket-ball sénégalais? 

Autant de questions nous pr.ocupent et doivent ncus amener è 
chercher les causes de la baisse des performances des équipes 
natienales du sénégal et è faire des propesitions succeptibles de 
réhaus••r le niveau de cempétitivité du b.sket-ball sénégalais au 
niveau africain veir mondial.1 
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II LA POLITIQUE SPORTIVE DU SENEGAL 
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II - La politique sportive du SENEGAL 

Depuis l~accession du Sénégal • la souver~ineté 

internationale~ les autorités qui av~ient pour tàche de développer 
le sport n~ont céssé de rechercher des solutions pour le meilleur 
devenir du sport national.CPest ainsi que des réformes m~rqueront 

la vie sportive du sénégal 
- La première réforme sportive décidée par les pouvoirs publies 

date de 1966.Elle s"~ppuyait sur trois arrétés relatifs: 
- Le premier ~ à la délégation de pouvoirs aux fédérations 

në~t i onal, es ; 
- Le !f.';f::)c(:)nr.:1 aux équipes nationales relevant de ces 

'f éd ér'at i (:ms; 
- Le troisième aux comités directeurs des groupements 

sportifs dont la structuration devait s'adapter à la réforme 
administrative qui venait d~être mise en place. 

- La deuxiéme réforme date de 1969.A l"époque~ une nouvelle 
crise ven~it frapper le sport sénégalais au niveau des structures 
et des hommes. 

C"est la réforme de Lamine Diack,qui conn~itra une légère 
modification apportée par l"ancien ministre de la jeunesse et des 
sports,monsieur Joseph Mathiam,qui y introduit l~ notion de 
cogest ion qLli est LIn "moyer, d" éducat i on et de f t1rmat i on des 
populati!:lI"ls~ l'activité spcr"t.ive r'elevant de 1:'I::tat". (:1.) 

L,a r'éfcll"'mt~ de I...am:i,ne~ D:i,ë:\r.::k était: jUÇJée " él:i.i:,is5tf:.~",(::::'est. à d:i,r 
favorisant la pratique sportive du plus petit nombre. En réalité 
cette réforme voulait ~compte tenu de nos moyens économiques"une 
subdivision du sport selon le modèle de la réforme administrative 
et territori~le.Ch~que commune dev~it prendre en ch~rge une cu 
deux équipes ~u m~ximum. 

- L~ troisième eEt celle de monSleur Fr~n90ie Bob en 1984~et 
qui définit aujcurd'hui~l'option de la politique sportive du Sénégal. 

I...a réforme de monsieur François Bob "accorde la priorité è li 
pratique sportive de masse~ tout en oeuvrant pour la promotion de 
la pr·a't:iql"l(f.~ spcl!"i:,ivf? d~él:i.t.e!~.;;\:i,l"lsi ql"l~:::) la f(:ll'''m,at:,ic)n de!~.; C:c!~dr"es". (2) 

Cette réforme est plus complète,parceque :i.ntèress~nt. la 
fois la masseCle plus grand nombre) et l"élite~tout en se souciant 
de la formation des cadres. 

En intères.~nt la masse, cett.e politique doit~ par un 
critère Eélectif~ déterminer les meilleurs sportifs~ ceux qui sont 
censés pouvoir représenter dignement le pays. Une concurrence 
s'établit ainsi entre les sportifE qui doivent se surpasser pour 
augmenter leurs chances de sélection vu le nombre import~nt des 
prétendantE aux différents titres. 

C "est ~ussi une politique qui néceEsite des mClyf.~n~!; 

import~nts tant sur le plan humainCcadres~ techiniciens ou 
entraineurs) que financier (pour les infrastructures et le 
matériel didactique)" 

Elle est certes ambltleuEe, compte tenu de l"ét~t de 
développement de notre p~ys, et l~ crise économique persist.ante~ 
mais n"est pas irréalis~ble. 
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C~tte réforme .portive s. trouve définit dans la loi 84-59 

Il 

pertant chart. du .port. 

Le texte fondamental de la réforme de monsi~ur Bob est la 
lei 84-59 du 23 mai 1984 portant charte du sport. 

L.s principes généraux, ~xpos•• dans le préambul~ de cette 
loi 84-59 permettent de distinguer trois (3) .orta. 
d~intarventions sur l'étendue du t.rritoire national~ sous forme: 

- «D'éducation physique .t .portiv., en tant que f.ct.ur 
plu. p.rticulier d 'éduc.tion, d'hygiène .t d••anté; 

- de .port récréatif ou de m•••• , en tant que f.cteur 
d·animation de dét.nte et de loisir. 

- de .port de haute compétitien~ en t.nt que fact.ur d. 
formation .t d"émulatienCrecherche du dép••••m.nt,d. la performance 
et d. la cenfrontatien»). 

L.s autorités compétent.. ont alors entr.pri. un. 
décentralisation qui .'appuie sur des structur.s d'animation 
sportive qui sont. = 1•• "rlavét:.é1ne:~sll (3)"-:L"U.A.S.S.U .. (4)-.. les éc(:de. (::le 
sports-les cro.s de masses etc ••• 

Parmi 1•••ports ,le basket-baIl n"interrès.e que quelques 
grands centres urbains,l·.rmée~ la s.cteur scolaire et 
universttaire;cette particularité e.t c.rtes liée aux difficultés 
que pose l'insuffi.ance d•• infrastructures et équipements. 

Nous essayerons de voir dans les lignes à venir, si la 
réalité est en conformité avec le texte fondamental de cette 
politiqua sportive. 

:1. :L 



• 

III 	 PALMARES DES EQUIPES NATIONALES SENEGALAISES AUX 
CHAMPIONNATS DPAFRIQUE DES NATIONS EN CATEGORIE IISENIOR" • 

• 
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III - Pal mares des équipes nationales sénégalaises aux championnats 
d'Afrique des nations catégorie II s énior ll 

• 

Le Sénégal a participé pour la première fois en championnat 
d~Afrique des nations,en 1964 à Casablanca au Maroc pour IPéquipe 
masculine et en 1966 en Guinée. Conakry pour l~équipe féminine. 

Depuis ces dates~ notre pays n~a jamais manqué de 
championnat d'Afrique des nations,Jusqu~en 1986~ quand les 
responsables du basket-bail sénégalais ont jugé nécessaire de déclarer 
forfait pour notre équipe nationale féminine qui devait se rendre. 
Maputo. 

Cette situation n'est que la conséquence de la crlSS 
qui secoue notre basket-bail depuis quelques annéss. 

Tout en récapitulant les résultats des éq~'pes nationales 
"séniol"'s" sénégalaises en champicmrlat d"A'fl"ique des nattons, nOl 

attribuerons des points aux différents classements du Sénégal, afin 
d'obtenir une courbe représentative de l"évolution de notre basket­
bail. 

Nous choisiront donc: 
- 13 points pour la première place 
- 10 points pour la deuxième place 

7 pOints pour la troisième place 
4 points pour la quatrième place 
2 points pour la cinquième place 
o points pour un forfait. 

A partir de ces données nous optenons les tableaux et 
courbes suivants : 

:1. :~:: 
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La courbe de 1 ~ éql.tipe nationale mascl.\l ine"sénj.or ll montre une 
progression régulière de 1964 à 1968.Après~léquipe connattra uni 

évolution en "dents de sciell,mais t:out en Y"estar1t emtre la deLlxième 
et première place. Une stabilité apparait entre 1974 et 1975,ou 
l~équipe est restée toujours deuxième pour avoir perdu deux fois en 
final~,devant l'équipe du pays organisateur. 

Une seconde stabilité de 1979 à 1980 s'observe à la premiere 
pl ace. 

Pendant. dOl.IZe ans~ de 1968 à l'SO, les "liems" du sénéga 
n~ont pas manqué de jCH..ler la finale d~un "championnat d·AfriqLU:'~ de 
nati 0'1S. 

Depuis cette date, trois championnats se sont succédés 

sans la présence du Sénégal en finale = 1981~1983,1985. 


La courbe de l'équipe nationale féminine en catégorie 

"sénior",montre une progression de 1966 à 19b8.Un léger recul s·opère 

1970, mais l'équipe va bientOt se reprendre pour dominer largemen 
le basket-baIl africain de 1974 à 1984, soit pendant 10Cdix) 
ans,avant de déclarer forfait au dernier "championnat d'Afrique 
des nations de Maputo au Mozambique, forfait qui marque la premièt 
absence du Sénégal en championnat d'Afrique des nations féminin. 

Si nous c:onsidèrons tous les résultats de basket-bail de 
1964 à 1985 en championnat d'Afrique des nations, aussi bien pour 
les gar90ns que pour les filles, nous constatons que jamais une 

-
éql.lipe naticmale sénégalaiSe! " s énior ll ne s'est classée al.l delà de la 

cinquième place.Ce qui prouve la suprématie de ce pays au niveau 
continentalpmais nous avons raison de nous inquitter quant. à 
l'avenir de notre basket-ball,car des deux meilleurs 
afric:ains,notre pays se retrouve aujourd~huià la quatrième place 
chez les gar90ns,et de la place dominante chez les filles,le Sénégal 
se voit contraint de déclarer forfait parceque les conditions 
nécessaires à la bonne participation n ttaient pas réunies. 

Une superposition des deux courbe$,montre~une évolution 

quasi semblable des équipes nationales masculine et féminine. 


Sur treize éditions de championnat d"Afrique des nations 
chez les garçons le Sénégal a participé à douze avec sept finale! 
disputées dont quatre gagnées et trois perdues dont deux devant les 

'équipes nationales des pays organisateurs. 
La période de stabilité au sommet apparait au même 


moment chez les deux équipes nationales Sénégalaises~ mais est 

beaucoup plus longue ~hez les filles Cde 1974 à 1981,contre 

1977 à 1980 pour les garçons). 


Nous constatons également que le basket-ball masculin et 
féminin ont commencé à connattre des difficultés à la même période, 
au sénégal, c~est à dire au début des années 80,et plus exactemel 
en 1981,pour les garçons. Mogadiscio en Somalie(4° au classement) 
et en 1983 chez les filles à Luanda en Angola(première défaite 
en finale depuis 1974). 

Chez les garçons tout. comme chez les filles le Sénégal 
détient le record de participation aux championnats d"Afrique des 
nations: douze participations sur treize éditions pour les garçons 
et neuf sur dix chez les filles •... 
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IV - Organisation du Basket-baIl au niveau national. 

- 4-1-1 Le ministère 	de la jeunesse et des sports : 
C'est l'instance administrative supr*me du sport aL 

Sénégal. Il définit les grandes orientations de la politique 
sportive, et précisé par des actes réglémentaires, (lois~décr.ts, 
circulaires) les dispositions générales du cheix découlant 
des options gouvernementales. 

Oans le domaine du basket baIl le ministère délègue 
ses pouvoirs à la fédération sénégalaise de basket-baIl (F.S.B.B.' 
qui supervise l"ensemble des activités financieres - sportives etc ••• 

4-1-2 La fédération sénégalaise du basket-baIl 
Elle est dirigée par un comite directeur issu de 

l'assemblée générale.Ce ~omite directeur comprend 24 membres dont 
les 2/3 sont élus par les représentants des clubs et des commissic 
régionales spécialisées; le 1/3 restant est nommé pàr le ministère 
de la jeunesse et des sports.Le comité directeur élit en son sein 
le bureau de la fédération qui est composé comme suit: 

~.lrl (1) presi dent 
deux (2) vice présidents 
deux (2) secretaires généraux 
deux (2) trésoriers généraux 
le bureau fédéral peut traiter toute 	 question 

, exigeant une décision immédiate entre les séances du comité 
directeur, ainsi que toutes les questions qui ne sent pas du 
ressort d~une commission permanente. 

les commissions fermées sont: 
commission des finances 
commission de presse et de propagande 
commission d~organisation 
commission sportive 
commission des arbitres marqueurs,chronom.treurs 
commission de qualification de réglèmentation 

et de péna.l it:é 
direction technique. 
La direction technique étant une commission fort 

importante~ nous en faisons l'analyse. 
L. direction technigue élabore et met en oeuvre un 

programme national de développement du basket baIl dans les 
secteurs scolaire, universitaire et extra scolaire. 

Elle comprend comme membres: 
le secretaire général de la fédération 
tous les entraineurs nationaux 
tous les conseillers sportifs régionaux 
les présidents des commissions • caractère 
tf.~C~'lrÜ oue. 
La FBBB est affiliée è l~associaticn des 

fédérations africaines de basket-baIl A.F.A.B.B.). Cette 
dernière reléve de la fédération internationale de basket-bail 
(F. LB. B. ) • 	 /.~-;-~~ 

Lm 	 F'.!~L,F!.InB est repl/''f~l!llentée al.l niveau r~.~fI" rl, <"t<~" 
~ ~'\.:: 	 9 

.;, 
..;; At. -ct 

'~l 	 1:1 ~h. L, t 

.,;" 	 ;oc <'0"): ! 
'::;"/ 

• >. ! 
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local par les ligues et les associations sportives ou clubs. Son 
siège se trouve au stadium Marius Ndiaye à DAKAR. 

4-1-3 La ligue: 
C~est l"instance qui représente la fédération- nationale au niveau régional. Il y a huit (8) ligues au Sénégal 

dont chacune est structurée selon le modéle de la F.S.B.B et 
regroupe les associations ou clubs adhlrants • la F.S.B.B: 

Ce sont : Dakar 
Thiès 
Diourcel 
Kaolack 
Zl.guinchor 
Tambacounda 
Sai nt-Lol..IÎ s 
Louga 

4-1-4 Les Associations sportives ou clubs. 
Ce sont les groupements de personnes qui 

s~unissent en vue d'un but déterminé. En ce qui nous concerne, le 
but sera une compltition sportive. 

L'a.sociation sportive est un organisme qui s"est 
constitué de façon spontanée. Des commissions sont mises en 
place, la plus dynamique étant la commission sportive. Il existe 
d'autres commissions dont le nombre et l"appellation peuvent 
différer d"un club. un autre: 

Ex: Pour les m*mes objectifs on a 
Commissions des finances ou commission de 

recherche de moyens. -

La fédération sénégalaise de basket-bail est une 

association de droit privé. Elle est chargé d'organiser toutes 
les compétitions nationales. 

Sur le plan juridique le ministère de la jeunesse 
et des sports ne peut dissoudre une fédération. Il ne peut que 
lui retirer sa délégation d. pOUVOir. La fédération peut n"ayant 
moins~ continuer • organiser des compétitions~ mais dans des 
infrastructures privé., c' ••t à dire n'appartenant pas. l'état. 

Sur le plan technique l~ fédération informe le 
ministère de la jeunesse et de sports de toutes ses activités. 
C'est aussi le ministère qui préSide les électicns du comité 
'fédéral. 

Sur le plan international la fédération 
sénégalaise de ba.ket-ball reçoit l'autorisation de participer ou 
dPorganiser des comp.titions~ du ministère de la jeunesse et des 
SP(::lI"·ts. 

-
f:!.::::â 8.5!I..it3.J;J..9rl..!m. ,flf::! ,1 ~ E..'!...!l§· El. El .i:!.Y...5!.f, lSiL!§. .;LjJabt~J! ..t 

La ligue représente la fédératicn au niveau de 
la r"égion. 

Sur le plan juridique la fédération sénégalais. d. 
basket-bail peut dissoudre une ligue régienale de basket-baIl. 

Sur le plan de l'organisation la ligue est 



autonome, mais elle rend compte de ses activités. la FuS.B.B. 
Tous les présidents de ligue sont admis au comité 

directeur de la F.S.B.B 

-
 .4...::~~. B~~..t!j:· i 9!1!! d Iii) l.! ~~j.9.!d.@t .~..Stf. lf:t..§ .@.Ë..lê.9.G.~~s~~tQJ.JJl!!. ~;;>Jd 
çJ...\:-lt?.!i!J.... 

Les associations, comme la F.S.B.B, sont de. 
organismes de droit privé, qui s'affilient directement à la 
fédér"atl.on sénégalaise de basket-bail. Elle ne peut donc ~tre 
dissoute rïi par la ligue, ni par la F.S.B.B 

http:f�d�r"atl.on
mailto:j.9.!d.@t
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.. V Les Problèmes du basket baIl Sénégalais 

â::J.. b~.L~. lr.tLr.:.!.l':!!.t.rJ::!,Ç t ure lB çl~. ~L~..!l!}5J,:!,t.:::~..g..!.l1-. 
Ce velet, infrastructures de ba.ket-ball souffre moins 

d'insuffisance. En effet vu le nombre de terrains de basket bail 
pratiquables • l'échelle du pays~ il est possible d"étendre le 
basket. toutes les régions du Sénégal. 

Le tableau n03 apporte la preuve selon laouelle toutes les 
régions peuvent se faire représenter au niveau de cette 
discipline sportive. 

Ce ct,api tni:, "I...es Inff"'astructul'''es de basket ....·tH'ill." ~iiera.j, t pl us 
fourni si les autorités compétentes faisaient respecter les 
articles 25(1) et 26(2) de la loi n° 84 59 portant charte du sport. 

Nous assistons de plus en plus • la construction 
d'établissements dPéducation, d"enseignement qui n"ont pas 
d"installations indispensables à l'enseignement de l'éducation 
physique et sportive. 

Ex: Le C.E.SC") Dewic:1 Diclp 8\ la UI~H!H"té VI ( mu LC.A.F-') (4) DAI<AF 
Le C.E.S Ousmane Socé Diop de Dieuppeul à DAKAR 
Le Collège Jean de la. Fontaine de la Médina 

DAKAR,etc .•• 
Les infrsatructures de basket baIl sont ouasi inexistantes 

dans les écoles primaires. 
Nous voyons égalament de grands ensembles d"habitations, 

sans équipement de b.sket. 
Ex; O.H.L.M(5) Route de Mbour • Thiès 

• 	 Citt SOFRACO(6) à Thiès 
Cité ABECNA 1(7) et ASECNA II • DAKAR 
Cité HAMCCS) aux parcelles as••inies à DAKAR 

Le chapitre infrastructures de ba.ket baIl cannait des 
difficultés liées au nom respect des articles 25 et 26 de la loi 
n° 84 59 du 23 Mai 1984, et à l"absence d"entretien peur les 
infrastructures déjà existantes. 

Neus retiendrons peur ca velet, la possibilité peur les 9 
rtgions sur les 10 Qui existent~ de se f.ire repr6senter au 
basket~ mais seul.s les r'gions de DAKAR, Thiès~ Leuge, Diourbel~ St 
Louis, Kaolack et Ziguinchor jouent au b.sket baIl • 

.. 
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5 -2-1 Les dirigeants 
La formation peur ce groupe n'exi que pour le secrétaire 

général de club. Il n'exist~ pas de formation spécifique pour 
accéder è la fédération. 

5-2-2 Les arbitres 
Ce groupe souffre beaucoup au niveau de l"effectif. 

L"insécurité qui régne dans certaines zones fait que certains 
arbitres refusent d"aller officier au niveau des matchs de 
petites catégories. Plusieurs fois des arbitres sont pris pour 
responsables d'une défaite, ce qUI occasionne de violentes 
disputes et parfois mème des agressions. 

L'absence de rémunération C les arbitres devant se déplacer, 
ne reçoivent que des tickets de transport peur leur déplacement) 
ne fait qu'encourager les arbitres dans leur position de refus. 
e Le recrutement de personnes qui n"ont jamais joué au basket 
baIl contribue très certainement à la mauvaise prestation des 
ar'bi tf"es. 

5-2-3 Les techniciens* 
La formation des techniciens~ teut comme celle des arbitres, 

même régulière est loin dPatteindre le rythme escompté. Beaucoup 
de clubs n'ont pas le nembre néce••aire d'entraineurs ayant subi 
une formation spécifique ( voir tableau nO 4) 

Très souvent c'est une personne de bonne volonté qui se 
présEmte~ et se propose d" assumer 1" encadroemerlt. Ce" cadre" est 
alors affecté au niveau des petites catégories, souvent laissés 
pour compte; les entraineurs ayant une qualification ne voulant 
s'occuper que des ainés, parce ou"ils trouvent le travail avec 
les débutants pénibles. 

le jeune entraineur n'ayant pas subi de formation, en dehors 
de son vécu de Jeueur aura du mal • assurer aux jeunes joueurs 
présentant des insuffisances techniques criardes. une fermation 
efficace. Il sera difficile plus tard, pour 1 "entraineur 
expérimenté d"effacer chez un joueur une habilité motrice mal 
conçue. 

Lors de la saison 1985/1986 il n"y a pas de nouveaux cadres 
techniques pour les clubs~ formés par la F.S.B.B. à cause du 
manque de moyensCdans le rapport d'activités de l"assemblée 
générale ordinaire annuelle de la F.S.B.B 85/86). 

5-2-4 La fermatien des joueurs 
Le joueur sénégalais est la plupart du temps limité sur les 

plans physique et athlétique. Certaines causes de ces limites 
sont. rechercher dans la formaticn du joueur. 

La formation du Joueur reste le volet le plus important de 
notre étude; elle nécessite donc une étude ultérieure plus 
détai 1:1. ée. 
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Le aecutant surtout l"entant est récalcitrant quant à là 
pratique des épreuves physiques intenses, sane ballon. Ceci 
ajouté à l'attitude négative de certains initiateurs ou 
entraineurs vis • vis de la préparation physique (travail 
d"endurance, de résistance, de la vitesse, de la force et de la 
détente) feront du joueur au bout de sa formation un bon élément 
technique~ mais peu performant sur le plan physique. 

Les encadreurs agissent soit par ignorance de l"intér@t de 
cette préparation, soit par incapacité de la mener à bien. 

Il y a lieu de souligner ici le dirigisme de certains, ce 
qui est une attitude négative. Trop souvent l"entraineur se pose 
en patron devant les joueurs, oubliant qu"il doit @tre avant tout 
un éducateur. Cette attitude influencera de fagon négative 
1 "épanouissement des jcueurs, qui ne pourront s"exprimer 
1 l, br'ement. 

Pour la formation du Joueur, l"entraineur doit certes avoir 
de l"autorité~ mais aussi incarner la confiance, un amour pour le 
jeu, le sens de 1 "humour et surtcur des connaissances sur les 
plans physiologique~ phyqiue~ psychologique et technique. 

Jacque Marchand dit à juste titre dans le préface du 
1 j, vr'e de ,;1 ac ky Chaz al (:m ql.l(*! Cln ne peut êtr"!:'~ l :i, !:ln? de SCJI"l act', i cm Sl.ltIl 

un terrain de sport, que dans la mesure où on la maitrise et 
1 é':l dC:lm:i, ne t,:f:.~chn:i ql"lement et. i nt,f:~11 ectuf:.~ll f~ment. Il. 

La formation du joueur~ telle qu~elle se déroule depuis 
1981 est en partie responsable de la situation actuelle du 
basket-baIl sénégalais. Avant 1980 il y avait des stages permaments 
chaque vacances scolaires. Une journée nationale regroupant 
toutes les sélections du pays était organisée, surtout peur les 
petites catégories. 

L"organisation de cette journée permettait d~avoir une 
sélection des meilleurs et les plus athlétiques ( stage de détection), 
Le jeune joueur passait donc par le stage de détection~ ensuite 
par le stage de perfectionnement avant d'arriver en équipe 
nat,:i cmal e. 

Cette formation permanente était facilitée par l"existence 
à l"époque de lieux de regroupement tels que le C.N.E.P.S(9)~ le 
C.N.F.A(10)~ l"école des P.T.T. (11) de Rufisque.l"hébergement et 
l'intendance des joueurs étaient assurés par ces centres 
Il d' (':':Ir.: c:: L,le i 1 ~s Il • ~'l"lj (::lUI'" rJ ,. hu:i ë~ Vf~(::: ], ë\ 'f: t~I'" mfi)'t:. 1,,11'" €(,\ de Co: f?r' t a iris 
établissements (P.T.r de Rufisque) et la suppression des 
internats, un tel regroupement de joueurs nécessiterait des frais 
de séjour dans un hotel. Ceci peut expliquer le fait que de tels 
stages n"existent plus depuis longtemps. 

J: l Y a q l"le 1 q 1,,1(;$. 'll', n é (('~lS (':':11,,1 1:'!$ :i, ex :i, !::; t, a:i. f=n t:, :1. f?~$ Il (::: r' i té r" i l"lms Il 
qui sont des rencontres dans le but de recenser les joueurs de 
l'intérieur du pays~ ayant un ben niveau de pratique. 

Ces différentes rencontres const.ituaient une véritable 
source de motivation pour les joueurs habitant les 
régions~ et ceux appartenant aux petites catégories. 

Depuis la saison 1985/1986~ nous pouvons constater le 
retour des stages de détection pour les meilleurs joueurs des 
petites catégories ( minime et cadette) en garçon comme en fille, 
en vue d"une sélection régionale d"~berd qui doit mener • une 
sélection nationale. 
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~-~-4-1 La preparatlcn physlQue du Joueur 
La qualité physique des joueurs ne doit cesser de 

s~.méliorer~ car dPelle dépend en partie la Qualité du jeu. 
La perception de l~analyse de la .ituation~ le 

développement de. savoir-faire moteurs constituent les autres 
éléments qui contribuent à la qualité du jeu. Ces éléments 
peuvent etre développés gràce à l'entrainement. 

La qw:\1l,té physi,qwl!! est ce q~J:'cm peut. clésd.~F'ler par" : "1..,,81,$ 

possibilités fonctionnelles de l~organism. qui sont = la force, 
la vitesse, 1:'€imc:ll,Ir'aI1cE~!, la détente et Pal.~iU,t,tL" 

" Un .:iC:H.leur ph ys j, quement fat i gué r1e peut.: rI i se conl::entr'er p ni 
penser pl ed nement"" 

Sur le plan physiologique le but de l'entrainement sera 
d'amél.il':lrer = 

- les sources d"énergies 
- les capacités circulatoires de l"organisme 
- 1. résistance à l"effort. 
La valeur de la consommation maximale d'oxygi.ne (V02 

Max) est importante pour le rendement du sportif. Les individus 
ayant la plus grande consommation dPoxygiène ont le. meilleures 
performances. 

On p~?ut, auqment,el"' l a Vial eur du "VCl:,2 Max Il j 1..ISqU ~ à 20 ans 
cu 22 ans et seul le travail ou endurance permet cette 
aL.lgmentat i cm" 

La forme de l'entrainament entra 15 et 20 ans est alors 
importante et primordiale pour l'~venir du sportif. 

L~adolescence est la période ou l"enfant subit des 
transformations physiques~ connait sur le plan psychologique des 
cDntradictions~ et prés.nta un large éventail d"intérêts ou 
besoins. 

5-2-4-2 Les besoins des adolescents = 

L'adolescence est l'age favorable à l"apprentissage des 

L"es adolescents manifestent une grande envie d!!il 
mouvemel1t. La sé~nce doit donc leur c..'l'ffr'il'" des possibilités 
d ~ al,;J j, r' • 

Avec l"instabilité • cet aq., il est préférable de faire 
appel à la curiosité, d"éveiller 1 • i nt:, f,ll"êt da la 1::hcJseIl 

rlouvelle" en variant It=s el,:ercic€~sr., que de solliciter longuement 
l ' at temt i CH'I" 

Le jeu étant un besoin qu'il importe de s~ti.faire, les 
formes jouées seront un moyen privilégié d"approche pour l'étude 
des "t:echni qlAes Il l' er, a:l (:I~I"l'l:: au perfect, i ormement de l' édl.lcat i C:)f') 

senscri-motrice en mettant l"accent sur: l"équilibre, l'adresse, 
1 a l::ocjr'cI i nè':lt:1. C:)I"}. 

La pratique sportive doit redonner aux adolescents, qui 
ont connu des transformations organiques liées. la puberté, 
conf i anl::e en 1et,U'" f è\\:i, $iiant l'''€f,lf.ü r'e (::(::mna:Î. Sflsanr.:e avec l en,lI'" Il nDUV(f~aU 

corps", par l'utilisation d"exercices ré.lisable. par le Joueur. 
C. qui exige de la part de l"antraineur de la diplomatie, de la 
sagesse, de la prudence. 

5~" ~~ !,=~, f~.r.,ç~J.~.!YJ..f,;t Q.t~ l.:Jl!U2S;!jr,-~" 

Le~ di c:t.l,(::mnail''e "1::;:c:)tH~1r"t" (:Ié'fird,t l"erlode (:::cmme une 
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emlgra~10n, un a~par~ en masse a'une populatIon. 
L"exade est le déplacement des populations d"une zone 

moins favorisée vers une autre plus favari.ée dans le but 
d'améliorer leur condition de vie. 

Dans le domaine du basket baIl l'exode est le départ des 
jouel.lrs sén éç;lê\\lai s vers d P autres d. el..I>( • Il ex i ste dew{ <:2) 
formes d'exode: 

- Une forme interessant les joueurs qui se déplacent. 
l'intérieur d"un mème territoire nationale C'est l'exode 
interne, encore appel' migration intérieure. 

- Une forme interessant les joueurs qui vont d'un pays. 
un autre~ Cette forme est qualifiée d'exode externe, ou migration 
internationale. C'est cette deuxième forme que nous allons 
retenir pour notre étude. 

5 ....·~~; ....·:1. Les; Cal.ISit~'S 

Les joueurs sén'galais s'exilent pour deux (2) raisons 
pd. nci pale;~s = 

1) D"abord pour des raisons économiques. La plupart des 
joueurs sont chomeurs au 8énégal.On n'est donc pas surpris de les 
voir partir en Europe ou dans d'autres pays africains dans 
l'espoir d'améliorer leur condition d'existence. 

2) Ensuite pour des raisons d".tude. Ce deuxième aspect 
interesse un nombre moins important que le premier. 

L'exode touche davantaga les garçons que les filles, 
ceci peut ètre pour des raisons d"ordre sociologique. La 
Sénégalaise ne jouissant pas de liberté autant que le 
sénégalais 

Le départ de nos joueurs présente des avantages et des 
i nc:onvérl i ents. 

5-3-2 Les avantages de l'exode = 
- Chez les garçons, il y a une augmentation de 

l"efficacité, rendue possible gr.ce au contact avec les joueurs 
étrangers ayant un niveau de pratique plus élevé et une solide 
expérience. 

La condition sociale des joueurs est améliorée. 
L"exode peut apparaitre comme un moyen pour diminuer le 

choma;e, m@me si le taux de diminution reste faible par rapport 
au nombre total de chomeurs sénégalaIS. 

5-3-3 Les inconvénients de l"eHode 
L'exode présente le risque d·affaibli.sement de notre 

basket-ball, si la reléve n"e.t pa. assuré•• 
C"après 1 "ex-entraineur national de. filles. en 

1" OC:CUI"TenCe IVir Bonaven'tLll"'e Carvall o~ 1:' eN CH::!e vel"·. la FranceIl 

n"est pa. avantageux pour le. filles sur le plan de la 
performance. Les sénégalaises qui vont en France jouent dans des 
clubs de division inférieure! où le niveau de compétitivité reste 
faible. Il s'en suit une climiliLli:icm de leLII''' niveaLI de jeLI". 

Le véritable prOblème que po.e l"exede est l"impuissance 
qu"il provoque pour le Sénégal quant à l"utilisation de tous ses 
joueurs au besoin. à cause de l"interdiction de la F.I.8.8 .• au 
"jot,leLlr possédant la double nationalité de participer" à ses 
c:ompêt.it:i(::lrls (.1:lIP ''\'.::Î. (:::1 e ~~:I.(<?\) de:-: lii~ F·.:I:.B.B r·f.:~pY":ls (;jan f:ii :te" 
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Depuis 1981 donc le Bénégal a cessé d'utiliser ses 
basketteurs possédant la double nationalité. 

5-3-4 les solutions envisagées n 
La F.S.B.B. face è cette situation préconise un certain 

nombre de mesures dont = 

Une indemnité doit être versé pour Chaque joueur au 
club d'origine par le club hOte. 

- La délivrance d~une lettre de sortie. 
Pour l~indemnisation des b.sketteurs exil's trois (3) 

catégories sont retenues :* Catégorie A pour les joueurs cl •••és~ international A* Catégorie B pour les joueurs espoirs.* Catégorie C pour les joueurs non classés (joueurs dE 
r.: 1 L,ICI) 

1) Pour les clubs africains d.sireux utilisEr les 
b.sketteurs sénégalais 

- Joueurs classés en catégorie ,~ 1 ,,()(lO.OOO F CF?' 
Joueurs cl.ssés en catégorie EHdipl:3i r a 50t).()(I(I F CFA 

- Joueurs non cl ••••s Li bn? 
- Joueurs Universitaires 100.000 F CFA 

2) Pour l~Europ." 
Outre la catégorisation du Joueur s'nég.lais, on prend 
en compte le niveau du club d"accueil. C"est ainsi que 
pour 
Les jCluel..ll"'s (A) év(::)11,,1('1nt, en nii~t i c:)na1 :r. ~:i" 0(1(1. (1(1(1 '"r" 
C~:'A 

Les j CIUet,II" Si U~) évo:L uant.: en nati Clr,al II 2.000.000 F::' 

CFA 
l_es joueurs (A) évoluant. el", rH~ti onal :rn 50(1.(100 1""". 

CFA 
Les j rJUIl!tll''' Si (A) évo:l. tlant. en 1"1ii:lt.:i (lna]. :LV :250.000 l""." 
CFA 

Les j oueLW'liS CEl) éVCJl Uë~l"1t en nat.i 1:11"1a1 l 1.000,,00(1 1:::' 

CFA 
..,I_es j c.1\.Aeur· s (l:n évo1 uamt. ~'!!n nat.iOI'Hi\:I. :[ :1: 500.()()O r' 

CFA 
- Les j C.11..le:~I..lr s (3) évc,:I, L.lant.: e.m nat.:i. 0lia1 :1: l l 250.000 F':' 

CFA 
L.es jouel..ll'"l?i (El) évcJ:l.l..lEilr,t,: eli ni~o\t:L (:11'1.;;\1 IV :1.50.000 1""..' 
C1:::' A 

POLir' les \.An i vel" l?i j, t: Ed r es pl'''el..lve à :1. " appu:i U.bn1! 
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VI Perspectives 1 

9.::J.. (~~..!,1Ëf., !L!f:1..\:!1:L l?L!:Jà2,9.r ~ tfj!.L
Le choix des jeux pré-sportifs doit être envisagé pour 

une meilleure préparation du futur joueur. Cette méthode avec sa 
présentation des exercices sportifs sous la ferme jouée, rend 
l'entrainement moins contraignant~ moins monotone. Les enfants 
aimant beaucoup les jeux, trouveront dans cette forme de pratique 
sportive, une source de plaisir parce Que correspondant. leur 
tempérament. Le caractère ludique de ces jeux n"exclut en rien la 
valeur intrin.éque des exercices. Le cheix de ces exercices doit 
se faire en fonction de l'*ge, du niveau pratique des sujets' 
entrainer et selen la spéCificité de la discipline sportive 
choisie. 

Des exercices ou jeuK trop faciles entraineraient une 
passivité chez les joueurs, tandis que ceux trop difficiles 
provoqueraient une désapprobation voir un mécontentement. 

Les jeux bien menés représentent un moyen efficace pour 
l'apprentissage d'une discipline sportive en général, et d'une 
nouvelle technique en particulier.

* Exemples de jeux pré-sportifs 
1) La réception en sautant: Pour l"étude des arrêts 

simultanés et alternatifs, au basket. Ce jeu consiste. lancer le 
ballon successivement. chaque joueur au moment o~ il franchit un 
élastique placé très bas. Le joueur redonne aussitot après un 
arret simultané au alternatif. Il faut veiller. l"éauilibre du 
sujet au moment de sa récection au sol et de la passe ( Schéma 
n° U. 

Ce jeu peut etre adapté en raison du manque de matériel• 
qui sévit dans les établissements scolaires~ en remplaçant 
l~.la.tique par le traçage de deux (2) lignes parall.les~ avec un 
écart raisonnable 8 sur l'aire de jeu de façon visible.La distance 
campl'"i se entre 1es deux 1 i c;Jnes ser'a ('~:!:)Msi dl:kée comme Ur'u:e "zone 
interdite".Le joueur doit sauter et réceptionner au sol en arrêt 
simultané ou alternatif de l'autre caté. La passe de l"éducateur 
se fera au marnent o~ le joueur se trouve aU-dessus de la "zone 
intewdite" (S~:héma n° 2) 

• 
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2) "Le Chrono--balle" avec deux <:2) équipes de 8 joueurs 
all moi n!!il. 

Les joueurs d"une équipe CA), placés en colonne au 
départ vont accomplir une course de relais avec un (1) foulard­
témoin, ou en dribblant. 

L"équipe (8) fait circuler le ballon de joueur è joueur. 
Deux juges, un pour chaque équipe~ chronométreront en tours pour 
l'équipe CA) et en p.sse pour l"équipe (B). Après le pass.ge de 
tous les éléments des deux équipes, il faut changer les rOles. 
L'équipe gui aura ré.1isé le meilleur temps et le plus de passes 
sera victorieuse (Schéma n U 3) 

Le chronO-balle présenté sous forme de compétition 
amène les enfants à se concentrer dav.ntage, et • s'appliquer. Il 
permet auss:i (:1:' appl"'If.H'1(::ln:1 cieux "tec::hn i elues Il en même te:nnt:ls r. SCJi t 
la course de vitesse et 1. passe, si c'est une course de relais 
avec un foulard-témoin pour l'équipe (A) et des passes pour 
l'équipe <e) ou l"apprentissage du driblle pour l'équipe CA) et 
des passes pour l'équipe (8). 

L'aspect ludique ne doit pas nous faire oublier 
l'importance d"une bonne maitrise de l"exercice. L'éducateur doit 
donc veiller • la qu.lité du mouvement~ en apportant des 
corrections durant l'apprentissage. 

Bi:\r"bè:~r"è:'~ I<n.pp cil. !i.&.\i t:, c'!:\ jU!i~t~? ti tl'''e que Il l e5; silt.des 
initiaux de l"apprentissage d'une habileté motrice sont capit.ux 
pour 1. progression ultérieure et l"essentiel des habilitée 
motrices complexes de l·éducation physique et des activités 
réc:v" é.t j, ve!:; 1'" éSii tie d.ne 1. eync:l'u"clI"li !s.t, i on"" 

.. ~;,:2 b. e,Ê" ID,,!. 1'" aJl!,!;r:..\:.J"Ç.t.b!X:.~,!. 1" 
Ce secteur bien que connaissant moine de problèmes 

que 1e!:i autres volets, peut être amélioré par le respect des 
ar"t i c l e~s : 24(1) 25 26 de la loi 84-59 du 23 Mai 1984 portant ch.rte 
du sport. Il faut aussi veiller ~ l'entretien des infrastructures 
déjà a(::ql"l:l!!li~=!r.i. 

Le construction de centres d'.ccueile doit @tre 
~=n v i Sè.~ç:J é e d.n!i'j un a v€~n j, l'" Pl'''(:)!::: 1'1f.f.I. !::)(::)l.ll :i 9 n c:)n s i, r.~ i il que la 
construction d'un complexe sportif, pour abriter l'l,N.S.E.P.S de 
DAKAR et le retour au régime d'internat pour l"I.N.S.E.P.S et le 
C.N.E,P,S de Thiès auraient servi au besoin de centres d'accueIls 
pour les sportifs du pays • 

La construction d"infr.structures d.na les écoles 
pri mai r"es permettra aux élèves de se familiariser avec cette 
di sc i p 1l, ri e sportive dès le ba. age, avec le développement du mini 
basket. 

~":::,~~, !\':.::..!'t!,U;1.l;Lt~t 1, 
Pour l'exede, il faut faire respecter le ay.tème de 

c c)n i:,I'" 01 e. L.f.l.H':; j (:)LI el..lr" S d (::d ven t è:\\ vc~:i. r J. a "1 et t l'"f:~ c:1 e sc:)I'" t i, e" • v a.nt 
!::l'a.ll.r dens un autre pays. Tout joueur qui ne respecte p•• cette 
mesure, se verra refuser l"autorisation de .ortie jusqu·.u moment 
o~ il reviendra dan5 son pays. 

Lea joueur. nen cl ••••• (cat'qorie C) ne doivent pas 

• 
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l'· ec:evo 11'" :t. til\ Il.l E\')'t. t 1'" e cie Siie:lr t:i. e Il ~S';\I'!S r' émul'1 é ~- ii~t, :1. (:)n • J.L er..;;t. n (::)1"' ma j, 
que le club de ce derni.r .oit dédommagé, pour le .eul fail qu~il 
ait contribué à •• formation. 

Seuls les étudiant. ou éléves doivent recevoir la 
lettre san. rémunération. Un recens.ment général de tous le. 
licenciés doit se faire~ afin de permettre une meilleure 
classification en diff~rent•• catégorie., et un meilleur suivi 
dans la progression du joueur. 

Les trois (3) catégorie. (voir chapitre .ur l'exode) 
doivent être complété•• par la rémunération de la catégorie CC) 
pour les joueur. non classés, et par une catégorie (0) compos.e 
de Joueurs étudiant. ou éléves. 

Ex: c.tégorie ( C) ou joueurs non cl ••••• : 
Joueurs devant jouer en division 1 européenne 500.000F CFA 
Joueur!S devant jouer en divi!Sion II européenne 250.000F CFA 
Joueurs devant Jouer en division IIIeureoéenn. 150.000F CFA 
joueur. devant jeuer en division IV européenne 100.000F CFA 

Catégorie D 
Joueur. étudiants cu éléve. avec preuve • l'appui 
Libref:i 

La 
{:J-:± Ld!l\ .LÇ;U::l)làt~_.Q.D.. 

F.S.B.B., ne pouvant 
.g~-,~. fi.,a c:11:i.t~L!I." §l.!J.:.t;x:ii\ix.t!J:.1!~~..!i.ii..!!" 
pa. a.surer le nombre néces.aire p~r club, 

ce dernier peut s'org~niser afin que cela se fasse en son sein,comme 
le fait si bien l'A.8.C. Bopp de Dakar qui regroupe ses entraineure 
tous les dimanches matin pour des séances de perfectionnement. 

Si le regroupement de tous les entraineurs des régions 
en vue d'un stage de formation s'avère couteux, on peut 
décentraliser, en confiant la tache aUH ligue. régionales. 
Cel. aiderait • ré.oudre le problème de l'hébergement et de 
1 • j, ntendanc e. 

La formation des joueur•• la base (initiation et petites 
catégories) doit se faire par la cré.tion d'écoles de sports de 
basket-baIl avec la collaboraticn des étudiants du C.N.E.P.S et 
de l'Z.N.S.E.P.S optionnaires de basket-baIl. 

Les clubs dcivent easayer dVorganiser, è l"image de la 
Jeanne d'arc des stages de perfectionnement pour les joueurs 
pendant les vacances scolaires. 

Les st~ges de détection pour les joueur. de petites 
catégories, revenus depuis la saison 85/86 doivent se faire au 
niveau de toutes le. régions, pour la créations d"une sélection 
régionale en vue de la constitution d'une écuipe nationale dans 
chaque catégorie. 

6 -:.3. !\\\:,~~,~~. (!'l.Qy'j~t.!J..lê.. :fj"D,,!':;~,,!J.~;J,~r:..â. .L 
L. F.S.B.B. ne recevant plus de subvention de l'état, 

d~.utre. moyen. doivent étre recherchés. La dernière subvention 
de l'état date de la .aison 1979/1980. Lef:i recettes de. 
compétitions et licences, et les quelques cOtisations de certains 
membres ne suffisent pa. pour couvrir une .aison. ­

Il fE~t..\t (en<:::r.:)t..lr·ê'~qf.i!I'" les "l~;p(::)n.sol"'!î.:;" et les Clubs 
d' Emt,:r"epri se. 

Lef:i chefs d·entrepri.e. doivent être sen.ibilisés sur 
l'imgortance de la sponf:iori.ation et de club d'entregrise. Cel. 
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pourralt leur serVlr de veie publicitaire. 

6-6-1 La couverture médicale 
La pratique sportive intense a provoqué une neuvelle 

pathologie. ce qui entraina le problème de la sélection avec la 
visite médicale d'aptitude. 

La visite médicale d'aptitude ast indispensable car le 
sport sollicita toutas les capacités physique. et psychologique. 
de l'individu. Elle permet une orientation du sportif dans le. 
différentes disciplines en fonction de ses caractéristiques. 

La surveillance au niveau de l'entrainement et des 
compétitions par le médecin permet d'éviter la surentrainement, 
diminuant ainsi l.s risque. d"un .urmenage physique. Le. 
entrainaments des clubs ne se font jamais avec la prés.nce d'un 
méd.cin. Seules l.s équipe. national •• ont l'avantage de se faire 
assister sur la plan médical aux entrainements et compétitions. 
Le médecin pourra donner de. conseils, contre une technique 
défectueuse favori.ant le. lésions (surtout au niveau des 
articulation.) et pour une alimentation forte.t équilibrée du 
sportif. La faibl.... physique du sénégalais au niveau de la 
charpente, est d'une part lié•• l"aliment.ticn <mang.r peu ou 
mal) • 

La pré.ence du méde;in au moment de l'accident aid.rait 
• mieux diagnostiauer les lésions. 

La visite médicale obligatoire n'est pas resp.ctée par 
le. Clubs. Les responsabilité••ont alors partagées entre le 
médecin et l'entraineur qui accepte un joueur sans s"a.surer de 
sa santé. 

Il faut coordonner le travail des clubs et celui de 
l"équipe nationale afin d'éviter les accidents. Certains joueurs 
pa••ent d'un travail physique faible au sein de leur club, à un 
travail physique intense en équine nationale. 

Il faut veiller • la Qualité du sol <terrains) de. 
chaussuras (semelles épaisses peur éviter les périestites). 

Il faut be.ucoup boire pendant le. compétitions et le. 
entrainements afin d'éviter la déshydratation du sportif. 

6-6-2 La pr.B.. a 
Les difficultés d. la pr•••• sont davantage d"ordre 

structurel, liées à l"insuffisance de matériel au niveau de la 
1'- ad :i. Cl H S)f.~!..ll ~r. d f.+~UN < ::;:~) j (::)ur"ni:\\:t :i. !!;.jt E~S Si (:)n t "il·f f e~c: t é lE) 1::lt1Ur' l a 
couverture sportive. Il faut donc améliorer le matériel et 
augmenter le nombre d. journalist••. 

A travers cette étude nous pouvons constater que 
beal.IC:C:ll..lP de prOblèmes affectent le b••ket ball sénégalais. 
Certains de ces problèmes sont lié. à 1. situation économique du 
pays. 

En effet la Sénégal étant un pays .n voie de 
développement, donc. économie faible ne peut consentir de gros 
moyens financiers, au développement du sport alors que d'autre. 
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secteurs tels Que, la santé, l'éducation nationale etc ... ~ 
souffrent d'insuffisances de tout.s .ort.s. 

D"autre. probltmes restent liés à l"absence ce bonne 
volonté~ au manque de rigueur dans l'organisation, qui se traduit 
par la tendance. l'improvisation, au manque d'initiative, au 
laxisme de certaines personnes dirigeantes. 

Ex: dan. le procès verbal de l· •••embl.e générale 
annuelle de la F.S.B.B. tenue le 19 décembre • DAKAR~ en p.ge 19, 
il l':!\ ét.é éC::I"':Lt = 

Il Les jl..lI"·licJr"'~!I (il s"aq:t.t. Cie IiI éql,üpe ncï~t.:i.cH·lale cil.! 
Sénégal de ba.ket-ball) étaient .rrivés à Maputo sans argent~ et 
là en sa qualité de Président de l"A.F.A.B.B (Mr Mactar Guén.) il 
a payé personnellement les licences et l'engagement parce que 
avant tout il est sénégalais et membre du comité directeur de la 
'f té d té rat :i. on Il • 

Mr S'ye, Président de la F.S.B.B. de compléter en page 
20 en ces termes = 

Il A.. 8nF~·IIA ~~ Al(;Jf=I'''!t la situation étant dramatique, 
l'ai rattrapé è Manille. 

1"1(::>Çlac:l:l$c:ic), le Sélnéqal ne devait pa. jouer, il • fallu 
s'organiser pour le mettre en régIe. Maputo : C~est Moctar qui a 
payé. 

Bamako c~est Ibou Diagne (vice préSident de la F.S.B.B) 
qui ,\,:\ payé. 

Des réunions de synthése se tiennent toujours, mais 
jamais de procès verbal, c"est ce qui a conduit peut ètre • ces 
ratés ll 

• 

Avec ce. précisions nous pouvons .tre tentés de nous 
poser deux (2) questions : 

1) Faudrait-il aller en comcétition parce qu"on a envie 
d'y .ller~ ou parce que les éléments nécessaires • une 
partiCipation dan. les meilleures conditions sont réunies 7 

2) Faudrait-il tenir des réunions de synthéses pour 
rappeler au"il existe une F.S.B.B. ou pour évaluer le travail et 
apporter des solutions susceptibles de développer le bajket-ball 
sénégë:üai s ''? 

Il faut avoir le courage et l"honneteté de ne pas 
participer è une compétition, quand les conditions ne sont pas 
favorables. Le contraire serait aller. l"aventure. 

l~e forfait du Sénégal a 1.1 cjernier "champicll"'lnat d~AfriqL!e 

des N.t:.:l. on ~~ Il cl E~~ l"laput(:) ~ 1=1(:)1.11'" n(:J't l'"' f.~ éCll.l:i. pe n cilt. i (:ln al e) of é ml. n J. ne ~ €vlS't: 

une décision sage et responsable de la part des dirigeants du 
basket baIl de notre pays. Mais toutefois des mesures devaient 
être prises. l"avance pour pallier cette éventualité •• 

Les procès verbaux de$ réunions de synthèse sont 
indispensables. Leur absence peut amener la répétition des m.mes 
problèmes, et des propositions de solutions pour les séances • 
venir sans grande importance, ce qui entrainerait une stagnation 
ou si l'on préfére un déclin de notre basket baIl. 

Cette situation de crise peut .~.méliorer an apportant 
des changemants dans l'organisation, dans la formation des 
Joueurs, et an procèdant • una plus grande .ensibilisation des 
chefs d'entreprises~ sur l'importance de la oratiaue sportive pour 
la jeun.sse d'un pays, pour la rentabilité da 1. société, et sur 
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1er::; 1?\Vi::\nt.r.:lqt:i)~S ql..l(i)l pl'''é~r.;iy.~nt:.fi.~ lr.~ spc)ns:.;c;)r:L~i5«7:\'t:j.rJn d"un c::lub d€~ st:'Jc)rt: 
ou l'existence d"un club d~entreprise par le t.ruchement. de la 
publicité qua cel. représente pour l'entreprise. 

Les écol.s de formation que sont le C.N.E.P.S. de Thiès 
et I~I.N.9.E.P.S. de DAKAR doivent aidaI'" • résoudre la carence 
des Cadres. En effet peu d'étudiants optionnaires de basket • 
1~I.N.9.E.P.9 militent dans les clubs civils (voir tableau)

a",Y"\ e<t:. Xo",~ i~:C"\4~~U 	 ~.j--v-.!."\c.u-:t ; e.o ~ll(.&A14 
~ \-i' ~ b-j\l'cti.\<\~Ah'l~..r:L • ~u..fl.I.) ~\l ' 't \ 	

~ 

~V2.'lJn (l,~'. ~ %AkJ-~~ 
-

)S&bj)j 8t. -Z5 	 3 0 
Le nombre d'optl0nnalres qUI mIlItent au seln des clubs CIVils 
représente la 1/5 ou les 20% de l'effectif total de 
l·I.N~S.E.P.S en 1986/1987 

Rapp.lons que l"I.N.S.E.P.S de DAKAR a ouvert s •• 
porte. dan. 1. soucis de répondre au besoin de fermation des 
cadre. sportif.. Chaqua optionnaira doit n.c••••ir.m.nt militer 
au sein d'un club eu dans la fédération de la discipline optée. 

http:pl'''�~r.;iy.~nt:.fi
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Conclusion Générale 

1) L"exode • cause de l'article 31 Ca) de la F.I.B.B. 
repris dans le régiement unifié des compétitions de l"A.F.A.B.B 
représente un handicap majeur pour le basket bail .énégalais. En 
effet dans cet article 31(a) il est mentionné que tout joueur 
possédant une double nationalit.~ ne peut pas participer aux 
compétitions de la F.I.B.B. 

D"autre part avec le régiement frangais qui n"autorise 
pas dans les clubs de ce pays plus de deux joueurs étrangers, et 
1. mesure de réintégration. c'est-à-dire la po.sibilité peur les 
sénégalais nés avant l'indépendance de bénéficier d'une 
nationalité frangaise. Cette interdiction date de 1981, et depuis 
le Sénégal a cessé d"utiliser ses basketteurs évoluant en France, 
alors Que ce pays non plus n'utilise pa. un grand nombre peur ses 
compétitions nationales. 

Ex~ En 1984 Bur 80 basketteurs Bénégalais jouant en 
france~ seuls deux ont joué en équipe nationale (1). Les autres 
joueurs ne sont ni utilisés car la France, ni par le Sénégal. 

Une solution a été trouvée, mais qui si on n'y prenait 
garde risque de rendre la situation plus critique. Cette solution 
consiste à accorder la nationalité française au joueur étranger 
ayant évolué en catégorie junior. Nous assistons alors au départ 
de juniors ou de .éniors Qui avec la complicité des autorités 
françaises, finiss.nt par avoir une nouvelle pitca d"état civil 
qui leur a\..\torise à jl:)Uer en (::at.égCll"ie IljL.lnior· lI • 

La. autras pays, m.ma,s~ils connaissant das cas d"exode 
SOI.lf f rent moins de la double nationalité, parce que las joueurs 
émi (,~r'er1t: vers d~autras pays o~ la réglementation limitant le 
nfJmbre de joueur. étranger•• deux (2) n~exista pas. 

Ex : les joueur. ivoiriens émigrant le pluB souvent aux 
IJ. S. A. 

2) La formation du joueur depuis 1980 a connu des 
modifications. En effet 1•• critériums et stages de détections et 
da perfectionnament du joueur ont disparus. La. critériums .ont 
des test. qui comportent des épreuve. techniques et de . vitesse 
sous forme de circuit •. Le. jaune. joueurs .Pantrainaient donc 
régulièrement en vue de cette compétition. 

Le. stages de détection permettaient de découvrir las 
joueurs de. régions intérieures qui avaient un avenir prometteur. 
Les sélectionné. de ces stage. étaiant enBuite soumis à des 
stage. de perfectionnement qui se déroulaient pendant les 
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vacances scolaire•• Avec ces différents stages, la formatIon ae 
bas••tait assur.e~ assurant en même temps la reléve. 

3) La suppression des internats au cours de l"année 
scolaire 1979 1 1980 entrain. avec elle l"élimination de. centres 
d'accueils. Certains établissements tels que: le C.N.E.P.S. de 
Thiès~ le C.N.F.A de Rufisque~ l'exode des P.T.T de Rufisque 
servaient de lieux de regroupement. Aujourd"hui, pareille 
entreprise nécessitait des frais d'hébergement, ae restauration 
et:c ... 

4) La dernière subvention ae l"état è la F.S.B.B date 
elle aUBsi de la .aison 1979 1 1980, ce qui ne manque pa. de 
poser d"énormes problèmes financiers au basket bail de notre 
pays~ la fédération ne devant compter que sur ses maigres 
recettes et sur quelques sponsors. Notons à ce sujet qua 
l'organisation de show~ de kermas.e, de tombola, et en demandant 
• une fédération telle que 1. fédération sénégalaise de foot-oall 
qui marche bien. présent de venir en aide è la F.S.B.B. en 
erganis.nt pour elle (la F.S.B.B.) un tournoi de foot-ball, 
pourraient combler le déficit occasionné par l~absence de la 
subvention de l"état. 

La press. doit contribuer au développement du basket­
baIl en particulier et du sport en gén'ral par le truchement de 
la publicité. afin d~amenar le maximum de personnas è 
s"intéresser à cette discipline sportive; la charte de 
l"UNESCO dit bien en ce cui concerna le sport en son article B 

II L....::!s mCly<+?n ~s Cjfl? ql'" lil\1'1 c:If.'il!~1 in 'f: (::)1'" mat j, (.ln fi~ devl'" f.~i e~n t. e:·( a,'" Cf.'~I'" 
une i nf 1LU:m(~:e !=I(::Isi tj, ve SL\!'" 1;' é(:lue:ati (::l'''\ physi que et 1 e spo,'"t ". 

Nous assistons par al11eurs~ à la prés.nce da plus an 
plus grande d"un basket-baIL plus physique qua techniqua. Le 
Sénégal péchant ancora sur le plan physiqua aura du mal à 
s"imposer face aux autre. pays. 

Après la revue des différents prOblèmes qui affectent 
le basket-ball .énégalais, nous pouvons dire sans risque de nous 
tromper que l"exode n"est pas le seul responsable de la crise que 
traverse cette discipline sportive dans notre pays aujourdh'hui. 
S1 nous nous reférons aux différentes courb.s étudiées 
pr.cedemment~ et montrant l'évolution du basket sénégalais nous 
constatons que les prOblème. ont commencé à partir de 19B1. 
Certes l"article 31(a) de la F.I.B.A a été instauré an 1981, mais 
n"oublions pas qua: 

- Le dernier critérium, les derniers stages de détection et 
de perfectionnement~ n?existent plus depuis 1981, 
entrainant une absence de la relève. 
La sL.lppr'essi cm clesi j, nte""'''\t:i:\ts ~ él i ml. nant: (::le ce f ai t J. es Il 

C€i~1"l t Y·(..~!iii (:1 '0 Il':\C (:: l"l.ï.~ :i, l !s Il !::I1li\ t;, el) ci e :1. :. iaIn 1"1 é e l.ln:L vey" s :i, t, è\1 i Y" e 
1979 1 191~m. 

- La dernière subvention de l"état • la F.S.B.B. remonte à l~ 

saisen 1979 1 1980. 
Autant de facteurs néfaste. qUl ne favorisent guère le 
développement du basket-baIl national. La cri.e actuelle ne doit 
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pa. etre attrlbuée au .eul fait de l"exede. 
Pour le. prochaines échéance., ncu. .uggéron. que~ 

l~A.F.A.B.B, comme l~a fait la confédération africaine de foot­
ball ( C.A.F)~ autori.e, le joueur ayant bénéficié de la double 
nationalité à faire un choiK entre ses deux (2) pays. Il lui sera 
seulement interdit de jouer dans le. deux paya è la fois. 

Malgré la suppression des internats des stages de 
perfectionnement peuvent avoir lieu pour le. clubs locaux SOUE la 
forme d"externat pendant les vacances scolaires. 

La F.S.8.B. doit essayer de .'autofinancier~ ce qui est 
bien possible. La commission des finances doit faire preuve 
d"esprit d'intiative. 

La couverture médicale mérite une plus grande 
considération. Le. conseils de médecins quant à la pratique 
sportive et è l'alimentation du sportif~ permettront d'avoir des 
joueurs plus athlétiques. La formation des médecins spécialistes 
de sport est aussi indispensable pour une meilleure et plus ample 
couverture médicale. 

La faible participation des étudiants de l'I.N.S.E.P.S. 
opticnnaires de basket ball, à l'encadrement où è l'entrainement 
des Joueurs est è regretter. 

Il faut que les étudiant. de cet établissement prennent 
conscience de leur rele~ qu"ils sachent dans quel but 
l'I.N.S.E.P.S. a ouvert s~s portes~ et avec le concours de leur 
administr.tion~ qu'ils prennent part de façon plus ccnvaincante~ 
dans la vie sportive de leur pays. 

Néanmoins les clubs doivent penser au perfectionnement 
technique de leurs entraineurs en organisant à l"image de l"ABC 
Bopp~ des séances de perfectionnement~ tous les dimanches matin~ 
ou un jour qui convient le mieux cour eux. 

Cette situati6n de crise~ bien que pénible présente un 
avantage: n"oublions pa. que les mom~nts difficiles nous rendent 
meilleurs, car ils nous donnent l"occasion de réfléchir afin de 
nous améliorer. 

Les différents résultats montrent que, malgré la crise 
actuelle, le basket-ball sénégalais fait partie de l"élite 
continentale. Mais cette situation, si on y prend garde risque de 
marquer la fin de notre hégémonie peur cette discipline sportive. 
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ANNEXES 

Fédération Sénégalaise de Basket-BalI 

A.FIIA.B.B. 	 Association des Fédérations Africaines ae Basket­
bal1 

F. LB. B 	 :l:ntel'''niat i l':lna:l. e 

Lai n° 84 - ~9 Partant Charte du Sport 

Le ministre chargé des sports établit, conjointement avec les 
collectivités publiques, un programme de construction et 
d"aménagement d'installations sportive. vi.ant à : 

- Aménager des aires de jeux à usage multiple et en 
grand nombre en milieu rural et en milieu urbain, 

- Doter chaque région d~.u moins un complexe sportif 
ln (:)(:1 e~ f"l'î e il 

- Construire un ou plusieurs stades nationaux è 
caractère olympique 

Toute nouvelle construction d"établi ••ement. d"éducation~ 
d"enseignement ou de formation doit comporter les équipement. et 
installations indiSPEnsables • 1 "enseignement de l"éducation 
phYSique et sportive. 

Toute nouvelle construction de grands ensembles d"habitaticn doit 
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compor~.r c.. equlpsmsnt. COllsctlt. as .port et as lOISirS 
acc.s.ibls. au plu. grand nombre. 
Tout projet ds construction et dPaménagement d"installations 
sportive. sst soumis à IPapprobation du ministre chargé des 
15 p c)r" t:. ~J, " 

La délivrance du permis de construire .ara refu••s par 
l'autorité compétente pour tout projst da construction qui ne 
.erait pa. conforma aux dispositions édictés. ci-ds••u•• 

Bibliographie 1 

.- ~1ac~~(,y Che':lll<li\:.um ii"Lr.':\ t.ec::hr1iqua ..." :I.a t.ac::tiqua ..,.. l.'s'·ïi:.ri",:ine?ment."" 
B••ket ad: Robart Laffont 

- ~J"M ~J.nbf"Cjf.\H"m, Il!...e bii~f:skE!:~t""baJ.]' Il Ch :i.,'''c,n·mS3pol··t~!; 

III...' erltl"dÜ nel..IY" de 1:) a!i!i kat.N.. i;:)cml 1 (:of'Hiai liii.ci'mces ted'll''ll. ques, 
tactique. et pédagogiques" Gérard Bosc et Bernard Gro.george. 
Vigot Editions Pari •• 

- Cii\,"'nf.'wt. da :t"!:;::"P"S. e:~cl: 1~~(:jurY"E.~liel'" F·r.'~,'''i~:s "BëilSk!i:)t. ....·ball" 
R. Grater.au Séri •• d'axarcica. pour l'initiation et 

l"ent.rainemant collectif • 


..... "Sr~'(:'f·i: ~~.)t. 1"1(;:)t.r"ic:::i.t.é :: 1.... ·a<::ql..l:i.SiiJ.t.ir.Jn (:je l"IÎc':':\I:~ilet.é m<:,,:r'ic:e " 
Barbara Kn.pp ad Vigot. Frères Pari •• 

..". 1::' aul Ostel'" l'··:i. eth Il l nt'.I'·odw:: 1: 1 (:m àl :1. a p. ycrlol C)Ç~:i. e rje l" w?n·f: ';::\nt. " 

Pre••es univer.itaira. de France. 

- Mémoire de maitri.e ••-STAPS de Babacar Guay. CIOP 
"Basket·"·I::)i:lll : F'hèl"IC)mène de l ~ fimC:lde". 

- Mémoire da Maoathé Mbaya " Le Ba.ket.-ball du plu. grand nombre 
L".xemole du CAP-VERT. 
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- LOl ~~ - ~~ portant cnarte du scort dU ~3 Mal 19~4 

- la charte da l'UNESCO 

- Rapport d~.ctivités da l"assemblé. Générale ordinaire de la 
F:' " S .. B. 13 • :1. (;>1:12 / :l (18:::'~ • 

- Document I.N.S.E.P .. S. portant sur l'organisation du Basket-baIl 
au !::lénégrll 

- Assemblée Générale Ordinaire du 20 Novembre 191:13. 

- Assemblé. Générale Ordinaire de la F .. S.8.B. du 7 Décembre 1986 

- Rapport d'activité. de l~a.semblée g'nérale ordianire de la 
F.S.B.B 1984 / 1985 .. 

- Rapport .ur le treizième Championnat d'Afrique de. Nations de 
Ba.ket-ball masculin qui •• ••t déroulé. Abidjan (C.I) du 20 
au 28 Décembre 1985. 

.... Il Ar.;;.(::)e :i. a t:. :i. (::)1, d f,~~5 ·f é c:i é l" ii~ t: j, on s f~'f r":i. c: il\\. i ne!$ cj (::1 Bo" f..; ket "'''b al1 
\:Jut~)j,lé d:'(.~r"(.~)F.~nt j,96:1. ..,,, 1(1!3~511 

.- CClL.II'''S (:1 t~) 1::1 !h'i Yc: h<:) ], Cl <.:.~ i f.~ df.~ ], :' f,?n,: o:\1"l t. cl f,~ mlle 1\le;) uy€~n Df.::: UG E, TAI::'!;:) J :r 

.~, COl..lt'" s da j UCl C) '~nn é€il cja l.,.:l <:: .:~ rH:: • 

.- C(::ILlr'l!:~ d. juc:I<:J ('kmée cl<~~ 1"1 ê~ i 17. ".. :l s e-) 

- Cours de Science. biologiques Année d. Maitris. 

- M••• i.urs 	 Ibrahima Diagne Vice Président: de la F.S.B.B. 
Claude Constantino ~ Secretaire Général de la F9BS 
Ibrahima Diagn. (Busn.],) D.T.B.N. 
Benav.nture Carvalho : Ancien entraineur équipe 
nationale féminine. 
Babacar Diop = Aneien trésorier de la F.S.B.B. 
Ousmane Ndiaye Consalller technique nat.ional au 
M.J.9. 

Abdoulaye Diaw Journaliste à l'O.R.T.S 

Pape Diell0 : Sacretaire carmanent de la F.S.B.B. 
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Article 31(8) du réglement unifié de. compétitions de 
1"A.F.A.F!.l.B 

l'L.s jC:ll.,If'!f1l..1r"l!!i at.lt,(::,r'i~~é!!!; i1it r.:'i~>\r't,j,c::iper" à t<::)ut:,(f.~mi lf.:~!f.'; 

compétitions africaines sont 
al Pour le. équipes nationales 

Le. titulaire. de la nationalité du pays qu'ils 
représentent, et détenteur de. licences internationales pour 
l'ann'e au cour. de laquelle se déreulent le. comp.tition••••• 
part à une! (::c)mrj fil 'l':, i t. i (;,n ,r·ésf.~,/"vé!~~ aUH é(:lui pe. nat :i, !:)nial elEi ••• Il 

Chap. II (1) Dans le préambule de la loi 84-59 du 23 mai 1994 
portant charte du sport. 

(3) Navetan.s : Activités sportive. se déroulant pendant 
1 • hi v(!~rn.ge 

(4) u. ?~ .. !3. f:3 .. U Union de. Associations Sportives, Scolaires et 
Un], vel"'.:j, i:ai re. 

Chap. V (3) C.E.S:Cantre d'Enseignement Secondaire 
(4) S.I.C.A.P : Société Immobilière du Cap-Vert 
(5) O.H.L.M H Office des Habitations à Loyers Modéré. 
(6) SOFRACO 1 Société Franco-africaine de Construction 
(7) ASECNAI Agence de Sécurité da la Navigation Aérienne 
(S) HAMO : Habitations Moderne. 

Centre National d'Education Pepulaire et 
!:lp c,r" t i Vfl~ 

(:1.0) C. N. F .. ~~. Centre National Féminin d'Action 
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(1:1.) F:',,']".1" .. Poste Tél.phon~ Télécommunication 

Cans 1. conclus1on= (1) Rapport d~ la F.S.B.B sur le trei­
zième championnat d'Afrique des Nations d~ Baskat-ball masculin 
d'Abidjan = du 20 au 28 décembre 1985. 
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